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RESUME 

Le Projet d’Appui à la Collecte des Données Statistiques dans le Moungo en vue de 

l’élaboration d’une Base de Données dans les Filières Cacao et Café a été réalisé entre le 21 

juin et le 21 octobre 2019. Le budget relatif à sa mise en œuvre était évalué à 51 955 000 

FCFA. Plusieurs activités ont été exécutées. 

Les réunions (02) de cadrage technique se sont déroulées à Yaoundé sous la coordination du 

Directeur du Développement de l’Agriculture. La conception des outils a été faite par l’équipe 

du projet désigné le 21 juin 2019 par le Ministre de l’Agriculture et du Développement Rural. 

Les sessions de sensibilisation des acteurs dans les arrondissements ont été animées par les 

DAADER. Soixante-huit (68) cadres de la DDADER Moungo ont été formés à la collecte des 

données attributaires et à l’utilisation du GPS. La cérémonie de lancement officiel du projet 

a été présidée par le Secrétaire Général du Ministère de l’Agriculture et du Développement 

Rural, le 23 septembre 2019 à Nkongsamba.  

Le pré-test de la collecte des données a permis de déterminer le temps moyen de remplissage 

d’une fiche, le temps moyen de levée d’une parcelle d’un (01) hectare, le temps moyen de 

saisie d’une fiche et le temps moyen de décompte des plants sur un (01) hectare.  

 

La collecte des données sur le terrain a permis de lever 8 040 parcelles et d’enregistrer 7 254 

producteurs avec 11,46% de femmes. Les superficies totales levées sont de 9502 hectares 

dont 4505,94 pour le cacao.  737 parcelles de caféiers auraient été supprimées au profit du 

cacao. On note également une faible structuration des acteurs avec seulement 16% des 

producteurs membre d’une OPA. Les parcelles et/ou les infrastructures ont été levées au GPS 

et les données géographiques ont été extraites des GPS puis intégrés dans le logiciel QGIS. Le 

logiciel CSPRO a été utilisé comme application de saisie. Les données des différents postes 

de travail ont été concaténées, traitées puis exportés vers le logiciel SPSS.  La base de 

données ainsi constituée sous SPSS a été exploitée pour fournir quelques analyses.  

Un manuel d’exécution pour la phase d’extension du Projet a été élaboré par l’équipe du 

projet avec l’assistance d’un expert consultant. 
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CONTEXTE ET JUSTIFICATION 

1.1 Contexte  

Le cacao et le café sont des cultures de grande importance pour l’économie camerounaise. 

D’après le Plan de Relance et de Développement des Filières Cacao et Café à l’horizon 2020, 

ce secteur représente 1,2% du produit National Brut, 15% du secteur primaire et 30% des 

exportations non pétrolières. 

Cette filière prioritaire pour le Gouvernement a connu un déclin considérable depuis la 

décennie de crise économique des années 80, donnant ainsi lieu en 1991 : 

 A la fermeture de l’ONCPB et la création de (03) trois principaux organes que sont 

l’ONCC, le FODECC et le CICC. 

 A la prescription en 2010 de nouvelles orientations au terme d’une réflexion engagée 

avec les acteurs des filières en vue de permettre au Cameroun d’atteindre un niveau 

de production confortable à l’horizon 2015 fixé à 200 000 tonnes pour le cacao, 120 

000 tonnes pour le café Robusta et 100 000 tonnes pour le café Arabica.  

L’Office National du Cacao et du Café (O.N.C.C) créé en 1991, est un organe de régulation, 

d’encadrement de certification des produits et de coordination de la filière. Parmi ses 

importantes missions, on note le suivi statistique des campagnes de commercialisation du 

cacao et du café, le contrôle de la qualité des produits à l'exportation, la promotion du label 

de ces produits.  

Le Conseil Interprofessionnel du Cacao et du Café (CICC) est une structure consultative 

regroupant les organisations professionnelles des filières Cacao et cafés. Il a pour principales 

missions de donner son avis sur toute question ou réforme du système de production, de 

commercialisation, de transformation et de financement du cacao et du café, de déterminer 

les critères d'exercice dans les professions de la commercialisation, de fournir une caution 

morale au bon déroulement des opérations, et de veiller à l'application des règles qui 

assurent une concurrence saine et loyale entre les opérateurs. 

 Le Fonds de développement des Filières Cacao et Café (FODECC) a été créé par le décret N° 

2006/085 du 09 mars 2006. Il a pour principale mission d'assurer le financement des 
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prestations à lui soumises par ses Ordonnateurs techniques que sont le MINRESI, le 

MINADER et le MINCOMMERCE. 

Le Plan de Relance et de Développement des Filières Cacao et Café à l’horizon 2020 a été 

évalué puis revu en 2014 au regard des évolutions économiques du pays, notamment le cap 

défini par le DSCE qui replace le secteur productif au cœur des préoccupations de l’Etat. Ce 

Plan de Relance (PPDRFCC) a fixé les objectifs à 600 000 tonnes pour le cacao, 35 000 tonnes 

pour le café Arabica et 125 000 tonnes pour le café Robusta. 

Force est de constater que tous ces plans de relance des filières cacao et café sont confrontés 

à une indisponibilité des données statistiques (production, producteurs, superficies…) de 

références fiables devant servir d’outil adéquat pour une bonne prise de décision en vue 

d’une planification objective et rationnelle des ressources.  

En conséquence, les actions menées jusqu’ici en faveur des producteurs sont disparates, 

insuffisantes et non traçables, avec pour corolaire un impact non visible sur le terrain.  

Il faut noter pour le rappeler que les données statistiques disponibles sont celles du dernier 

recensement de l’agriculture et de l’élevage de 1984. Seulement, selon les recommandations 

de la FAO, la base de sondage dans le cadre des statistiques agricoles doit être actualisée tous 

les dix ans.  

1.2 Justification 

Le Président de la République a institué par décret N° 2015/292 du 29 juin 2015 le 

Recensement Général de l’Agriculture et de l’Elevage (RGAE). Ce recensement constitue une 

opportunité pour combler le déficit de connaissance de la structure de l’agriculture 

camerounaise en général et du verger cacao café en particulier.  

Seulement, dans sa démarche il n’envisage pas des mesures systématiques lors de la collecte 

de données auprès des acteurs de ces filières, mais des techniques d’échantillonnage pour 

l’évaluation de ces paramètres.  

Aussi, le besoin d’avoir une vue encore plus détaillée des données des filières cacao et café 

reste d’actualité. Cette nécessité a été réaffirmée dans le plan de relance qui conditionne la 

réalisation de certains programmes y afférents, notamment la fertilisation et la protection 

du verger ; « La mise en œuvre de ces programmes est tributaire de la caractérisation des 
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vergers et/ou des exploitations et des acteurs intervenants dans les filières cacao et cafés 

subséquemment à leur géo référencement ». 

Fort de ce qui précède, la Délégation Départementale de l’Agriculture et du Développement 

Rural du Moungo a entrepris l’élaboration d’un système de gestion de base de données 

intégrant le géo référencement et portant entre autres sur le cacao et le café. Dans le cadre 

de l’implémentation de ce système, des données portant sur l’ensemble des filières agricoles 

du département ont été collectées en 2017.  

Cette initiative a permis de disposer d’un certain nombre d’informations pouvant permettre 

de visualiser et de catégoriser sommairement les producteurs dont ceux de cacao et de café. 

Du fait du large éventail des données à collecter (toutes les filières) et à la modicité des 

moyens disponibles, ce travail n’a pas permis d’aborder plus finement tous les aspects des 

filières cacao et café, mais a révélé la nécessité de disposer des informations plus exhaustives 

sur les exploitations agricoles à base de cacao/café, les infrastructures et les acteurs desdites 

filières.   

Au regard de la problématique sur la maitrise des données sus-évoquée, une réunion de 

présentation de la base de données du Moungo a été convoquée et présidée par le Ministre 

de l’Agriculture et du Développement Rural le 16 mars 2019 dans la salle de conférences du 

MINADER.  

A l’issue de cette réunion, la recommandation a été donnée par son Excellence Monsieur le 

Ministre de mettre sur pied un projet d’élaboration d’une base de données sur les filières 

cacao-café avec une phase pilote dans le Département du Moungo sous financement FODECC, 

avec une vision prospective d’extension sur l’ensemble des bassins de production.   

 

2. OBJECTIFS 

2.1 Objectif général  

L’objectif principal assigné au projet est de mettre à la disposition des acteurs un outil d’aide 

à la décision en vue de rationaliser et d’optimiser l’utilisation des ressources pour un 

développement durable des filières cacao et cafés. 
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2.2 Objectifs spécifiques 

Plus spécifiquement, il est question de : 

 Actualiser la fiche de collecte de données ; 

 Actualiser le paramétrage du système de collecte et d’exploitation des données ; 

 Renforcer les capacités des cadres sur la collecte des données (identifier le personnel 

impliqué, définir le cahier de charges assorti des obligations, résultats attendus et 

timing d’intervention, actualiser les modules de formation, tenir les formations) ; 

 Collecter les données sur le terrain ; 

 Traiter les données collectées ; 

 Renseigner la base de données ; 

 Produire un manuel de procédure pour l’extension et la mise à jour de la base des 

données des filières cacao et café au Cameroun. 

 

3. Résultats attendus 

Au terme de ce projet, les résultats suivants sont attendus : 

 La fiche de collecte est disponible ; 

 Le système de collecte et d’exploitation des données est actualisé ; 

 Le personnel impliqué est formé et apte à la collecte des données ; 

 Les données des filières cacao et café du département du Moungo sont disponibles; 

 Un manuel de procédures pour l’extension et la mise à jour de la base des données 

des filières cacao et café au Cameroun est disponible. 

4. Durée 

Le document projet définit la période d’exécution à quatre (04) mois du 21 juin au 21 octobre 

2019. Ainsi donc, les résultats qui sont présentés dans ce document sont ceux obtenus durant 

cette période. Cependant, pour ce qui est de la base de données proprement dite, elle 

continue à être alimentée par les données provenant des opérations de collecte qui se 

poursuivent sur le terrain.  
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5. Zone de couverture 

La phase pilote du projet couvre les treize (13) Arrondissements (51 Zones de vulgarisation) 

du Département du Moungo, Région du Littoral. Environ 18 000 producteurs ont été 

dénombrés. Seulement 10 0000 parcelles ont été levées aux GPS et tous les producteurs n’ont 

pas été recensés. Les raisons qui expliquent cette situation sont les suivantes: 

 La période pluvieuse incompatible avec les déplacements dans certaines zones 

très enclavées ; 

 La situation d’insécurité de certaines localités voisines du Sud-Ouest ; 

 Le temps relativement court pour la conduite des opérations de terrain ; 

 L’insuffisance de moyens ; 

 La non collaboration de certains producteurs. 

Les zones de vulgarisation ainsi que les villages qui ont été couverts à date de rédaction du 

présent rapport se trouvent en annexe. 

 

6. Organisation institutionnelle du projet 

6.1 Maîtrise d’œuvre  

La maîtrise d’œuvre est assurée par le Directeur du Développement de l’Agriculture (le 

DDA). Le Directeur du Développement de l’Agriculture est responsable du suivi de 

l’exécution des activités sur le terrain et organise en collaboration avec le FODECC la 

réception des travaux. 

6.2 Coordination du projet 

Le Délégué Départemental de l’Agriculture et du Développement Rural du Moungo est Chef 

d’Equipe du Projet (Maitre d’œuvre). La constitution de l’équipe du projet a été constatée 

par décision N° 00582/D/MINADER/CAB du 21 juin 2019 portant désignation des cadres 

par le Ministre de l’Agriculture et du Développement Rural.   

Le Chef d’équipe a la responsabilité d’organiser et de superviser l’exécution de toutes les 

activités de terrain, la compilation des rapports des membres de l’équipe et de produire les 
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rapports d’exécution du projet (intermédiaire, final) à transmettre au DDA/FODECC pour 

examen et validation par la commission commise à cet effet. 

6.3 L’équipe du projet 

L’équipe du projet est composée de 68 cadres repartis de la manière suivante : le chef de 

l’équipe projet (Délégué Départemental du Moungo), 03 responsables de composantes 

(développement des capacités du personnel, collecte et gestion de la base de données et 

développement d’un système d’informations géographiques), 13 superviseurs, 51 Agents de 

vulgarisation et 01 chauffeur. 

 

7. Matériels et Méthodes  

La mise en œuvre de ce projet s’est effectuée en 04 phases principales à savoir :  

Phase 1 : Préparation de l’Exécution du Projet, 

Phase 2 : Développement des capacités du personnel, 

Phase 3 : Test du système d’information, 

Phase 4 : Déploiement sur le terrain. 

 

7.1 Phase 1 : Préparation de l’Exécution du Projet 

La préparation de l’exécution du projet a consisté à la mise en œuvre de plusieurs activités 

dont les réunions de cadrage et/ou de validation, la conception des outils et l’acquisition du 

matériel et le pré-test du système. 

7.1.1 Réunions de cadrage et/ou de validation 

 Les réunions de cadrage et/ou de validation avaient pour but d’harmoniser la 

compréhension de la méthodologie proposée pour la mise en œuvre du projet, d’évaluer les 

attentes des parties prenantes, de s’accorder sur les outils de collecte et de traitement de 

données, sur le projet de planning d’exécution de la mission ainsi que sur le budget. Ces 

sessions avaient aussi pour but de donner des orientations nécessaires pour l’atteinte des 

objectifs assignés à l’équipe du projet. 
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Trois sessions de cadrage et/ou de validation se sont tenues à l’issue desquelles : 

 la fiche de collecte de données a été validée ; 

 les logiciels Cspro, SPSS et QGis pour la collecte et le traitement des données ont 

été retenus ; 

 le chronogramme de déroulement sur 04 (quatre mois) a adopté ; 

 le budget du projet a été arrêté à 51 000 000 (cinquante-et-un million) FCFA.  

Une quatrième session de validation des résultats et de recommandations pour l’extension 

à l’ensemble des bassins de production de cacao et de cafés est prévue après la validation de 

ce rapport. 

7.1.2 Conception des outils  

La conception des outils a consisté en l’élaboration deux fiches de collecte de données et une 

application de saisie. La première fiche de collecte de données (voir annexe…) porte sur les 

indicateurs en rapport avec la parcelle de cacao et/ou de café. Elle comporte ainsi 05 (cinq) 

sections à savoir i) l’identification de la parcelle, ii) les informations sur la collecte, iii) 

l’historique de la parcelle, iv) le système de culture et de production, v) la production et la 

transformation et vi) les informations sur le principal exploitant. La seconde fiche de collecte 

de données (voir annexe…) renseigne sur les infrastructures en rapport avec les activités des 

filières cacao et café. Les données qui sont collectées ici portent sur les magasins de stockage, 

les usines, les pépinières, les champs semenciers et parcs à bois et, les aires et unités de 

séchage. 

En ce qui concerne l’application de saisie, elle a été conçue sur le logiciel Cspro pour 

permettre l’entrée des données et leur exportation vers le logiciel de traitement. 

7.1.3 Acquisition du matériel 

Plusieurs matériels ont été utilisés pour la mise en œuvre du projet. Parmi les trois logiciels 

utilisés à savoir SPSS, Cspro et QGis, seuls les deux derniers sont libres, gratuits et 

téléchargeables sur internet. En ce qui concerne les  GPS, un total de 41 GPS ont été mis en 

contribution pour la collecte de données entre les 10 juillet et 15 Aout 2019. Il s’agit de 14 

GPS fournis par le FODECC, 17 GPS acquis auprès des tiers et 10 GPS de la DDADER Moungo. 

Ces GPS ont été de plusieurs calibres ainsi qu’on peut le voir sur les photographies suivantes.  

En termes de matériel roulant, 24 motos et 1 pick-up ont été utilisé. 
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7.2 Phase 2 : Renforcement des capacités du personnel 

Le renforcement des capacités des cadres de la DDADER/Moungo a consisté en la formation 

des agents de collecte (Chefs de Poste Agricole) et des superviseurs (Délégués 

d’Arrondissement de l’Agriculture et du Développement Rural) du 1er au 5 juillet 2019 à 

Nkongsamba. Au cours de cette formation (voir rapport en annexe), il a été question de 

présenter les objectifs et les résultats attendus du projet, le rôle des différents acteurs, la 

méthodologie de mise en œuvre et les outils. Sur ce dernier point, il s’est agi de : 

 Échanger pour harmoniser la compréhension des uns et des autres sur la pertinence 

et l’utilité des indicateurs à renseigner ; 

 

 Simuler le remplissage des fiches ; 
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 Manipuler le GPS. 

 

7.3 Phase 3 : Test du système d’information 

Cette phase a consisté en  la collecte des données attributaires et géographiques sur un 

échantillon de 10 (dix) parcelles de producteurs dans la ville de Nkongsamba. Par la suite, 

les données attributaires ont été saisies dans l’application sous Cspro et exportées vers SPSS. 

Les données géographiques quant à elle ont été traitées sous QGIS et extraites sous forme de 

carte. Ceci a permis de  

 vérifier la fonctionnalité du système de collecte et apporter les corrections 

nécessaires 
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Figure 1 : Test de remplissage de la fiche de collecte par les agents sur le terrain 

 

 apprécier l’aptitude des agents à collecter les données ; 

 

Figure 2 : Test de manipulation des GPS et de relevée des données par les agents en champ 

 

 apprécier certains aspects opérationnels de la collecte tels que : le temps moyen de 

l’interview, le niveau de compréhension de la fiche de collecte par les acteurs, le 

temps moyen nécessaire pour lever au GPS 1ha de superficie, le temps moyen 

nécessaire pour compter les plants sur 1 ha, le temps moyen de saisie d’une fiche de 

données, le fonctionnement de l’application de saisie. 
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Figure 3 : Test de fonctionnement de l’application de saisie 

 

Le tableau 1 présente la moyenne d’exécution de certaines tâches au cours de la phase pilote 

du projet 

Tableau 1 : Moyenne d’exécution de certaines taches 

Tâches Evaluation moyenne  

Temps moyen de remplissage d’une fiche  15 minutes 

Temps moyen de levée d’une parcelle d’un hectare  20 minutes 

Temps moyen de saisie d’une fiche  10 minutes 

Temps moyen de décompte des plants sur un hectare  2 heures 

7.4 Phase 4 : Déploiement sur le terrain 

Cette phase a consisté en la sensibilisation, la collecte de données et la remontée graduelle 

des données au niveau de l’équipe départementale pour leur saisie, traitement et analyse. 

7.4.1 La sensibilisation 

La sensibilisation a été organisée par les délégués d’arrondissement et les chefs de poste 

agricole dans leurs zones de compétence avec l’appui des autorités administratives et 
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traditionnelles. Plusieurs moyens ont été utilisés dont les communiqués, les affiches, les 

réunions. Cette activité a permis aux CPA et DAADER d’établir des plans de descente, 

d’appréhender leur charge de travail et de solliciter au besoin un appui en personnel au 

niveau de la Délégation départementale pour la collecte de données dans les parcelles des 

producteurs. 

7.4.2 La collecte de données 

S’agissant de la collecte de données proprement dite, elle s’est déroulée du 22 juillet au 05 

octobre 2019 et avait pour objet de : 

 Renseigner les fiches de collecte ; 

 Compter physiquement les plants de cacaoyer et de caféier dans les parcelles ; 

 Inventorier les matériels et équipements agricoles/transformation ; 

 Lever les parcelles et/ou les infrastructures avec les GPS. 

7.4.3 Le traitement des données  

7.4.3.1 Données attributaires 

L’ensemble de données collectées a été remonté au niveau du département où un pool de 

saisie a été constitué.  A la fin des saisies, les données des différents postes de travail ont été 

concaténées, traités puis exportés vers le logiciel SPSS.  La base de données ainsi constituée 

sous SPSS a été exploitée pour fournir quelques analyses. 

7.4.3.2 Données géographiques 

Les données géographiques ont été extraites des GPS puis intégrées dans le logiciel QGIS. Par 

la suite, elles ont été traitées puis identifiées pour réaliser des cartes.  

 

8. Principaux Résultats  

Les résultats qui sont présentés dans cette partie portent sur 8 040 parcelles et 7 254 

producteurs dont certains ont plusieurs parcelles. Pendant que nous rédigeons ce rapport, 

la collecte et la remontée de données se poursuivent dans certains arrondissements et 

pourront conduire à une mise à jour des statistiques ici présentées.  
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8.1 Répartition des producteurs enquêtés par arrondissement   

Les producteurs qui ont été enquêtés sont ceux pour lesquels la ou les parcelles de cacao 

et/ou de café ont été géoréférencés.  Le tableau II présente la répartition de ces producteurs 

par arrondissement. 

Tableau II : Répartition des producteurs enquêtés par arrondissement 

Arrondissements 
Total 

Sexe 

Masculin Féminin 

Effectif % Effectif % Effectif % 

Baré-Bakem 1026 14,14 923 89,96 103 10,04 

Dibombari 51 0,70 49 96,08 2 3,92 

Fiko 69 0,95 60 86,96 9 13,04 

Loum 399 5,50 357 89,47 42 10,53 

Manjo 1016 14,01 878 86,42 138 13,58 

Mbanga 300 4,14 273 91 27 9 

Melong 2871 39,58 2600 90,56 271 9,44 

Mombo 231 3,18 204 88,31 27 11,69 

Njombé Penja 311 4,29 270 86,82 41 13,18 

Nkongsamba 1 122 1,68 95 77,87 27 22,13 

Nkongsamba 2 149 2,05 128 85,91 21 14,09 

Nkongsamba 3 230 3,17 186 80,87 44 19,13 

Nlonako 479 6,60 400 83,51 79 16,49 

Total 7254 100 6423 88,54 831 11,46 
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Le tableau II montre que 7 254 producteurs de cacao et/ou de café ont été enquêtés dans l’ensemble des 13 arrondissements 

du département du Moungo. Les arrondissements de Melong (2871), Baré-Bakem (1026) et Manjo (1016) représentent la partie 

la plus importante en termes de parcelles caractérisées, alors que les arrondissements de Fiko (69) et Dibombari (51) n’ont pas 

un nombre d’actifs importants. Les arrondissements de Mbanga, Njombe Penja et Loum bien qu’étant des zones de productions 

importantes n’ont pas connus une grande adhésion des acteurs à la caractérisation du verger. Ceci s’explique par l’enclavement 

des parcelles (les pluies) et de la situation sécuritaire qui y règne.  

La figure 1 présente la répartition de ces producteurs par sexe dans les arrondissements. 

 

Figure 1 : Répartition des producteurs enquêtés par arrondissement 
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Il ressort de la figure 1 que sensiblement 11,46% des exploitants de café et/ou de cacao sont 

des femmes. L’arrondissement de Melong a l’effectif des femmes le plus élevé, soit 271. La 

faible représentativité des femmes par rapport aux hommes se traduirait par le fait que seuls 

les hommes étaient jadis propriétaires des cultures pérennes.  

8.2 Nombre total des parcelles et superficies correspondantes par 

arrondissement  

Les parcelles qui sont prises en compte ici sont celles sur lesquelles l’agent de collecte (chef 

de poste agricole) a identifié la culture du cacao et/ou du café. Ces parcelles sont de trois 

types :  

 des parcelles de cacao contenant des plants de cacao en association ou non avec des 

cultures autres que le café ; 

 des parcelles de café contenant des plants de café en association ou non avec des 

cultures autres que le cacao ; 

 des parcelles de café + cacao contenant à la fois des plants de café et de cacao en 

association ou non avec d’autres cultures.  

Le nombre total de parcelles représente l’effectif total des parcelles de cacao et/ou de café 

qui ont été géoréférencés.  

Les superficies de ces parcelles sont obtenues à partir de leurs mesures avec un GPS. Le 

tableau III présente le nombre de parcelles et les superficies totales levées par 

arrondissement. 
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Tableau III : Nombre de parcelles et superficies par arrondissement 

ARRONDISSEMENT 
Nbre total 

de 
parcelles 

Nbre 
total de 
plants 

Nbre de 
plants 
cacao 

Nbre de 
plants 

café 

Superficie (ha) 

Totale Moyenne 

Bare-Bakem 1026 577875 233326 344549 1182,61 1,15 

Dibombari 51 41454 41454 0 55,37 1,09 

Fiko 86 23958 23958 0 34,94 0,41 

Loum 496 496364 467741 28623 786,48 1,59 

Manjo 1262 994769 500700 494069 1516,22 1,20 

Mbanga 399 228466 228466 0 405,56 1,02 

Melong 2871 1852410 732526 1119884 3217,7 1,12 

Mombo 341 306431 306431 0 499,44 1,46 

Njombe-Penja 366 353131 349171 3960 494,13 1,35 

Nkongsamba 1er 139 40646 19742 20904 105,08 0,76 

Nkongsamba 2e 192 90130 30707 59423 155,32 0,81 

Nkongsamba 3 265 92847 45376 47471 217,68 0,82 

Nlonako 546 497995 226469 271526 831,15 1,52 

Total  8040 5596476 3206067 2390409 9 502 1,18 

 

Il est renseigné dans le  tableau III que : 8040 parcelles ont été levées représentant une 

superficie totale de 9 502 ha ; La superficie moyenne des parcelles est de 1,18 ha. Les plus 

petites superficies moyennes  sont observées dans les arrondissements de Fiko (0,41 ha), 

Nkongsamba I (0,76 ha), Nkongsamba II (0,81 ha) et Nkongsamba III (0,82 ha). Les 

superficies de plus grandes  sont observées dans les arrondissements de Mbanga (1,02 ha), 

Melong (1,12), Baré-Bakem (1,15 ha), Manjo (1,20 ha), Njombé-Penja (1,35 ha), Mombo 

(1,46), Nlonako (1,52 ha) et Loum (1,59 ha). Le figure 2 illustre la répartition des superficies 

des vergers cacao et café par arrondissement. 
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Figure 2 : répartition des superficies des vergers cacao et café par arrondissement 

Selon la figure 2, l’arrondissement de Melong a le verger caféier le plus important avec  une 

superficie de 1179,69 ha de caféiers et 1269 ha de vergers associant à la fois le cacao et café.   

Le tableau 3 indique également que le nombre de plants total est de 5 596 476 reparti ainsi 

qu’il suit : 2 390 409 plants de café et 3 206 067 plants de cacao. Le graphique qui en découle 

montre la répartition des vergers en fonction du nombre de plants par arrondissement. 
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Figure 3 : répartition des plants de cacao et des cafés par arrondissement 

Il ressort de la figure 6 que :  

 L’arrondissement de Melong présente le plus grand nombre de plants de caféiers, soit 

1 119 884 plants, suivi des arrondissements de Manjo et de Baré Bakem avec 494 069 

et 344 549 plants respectivement ; 

 En ce qui concerne le cacao, les arrondissements de Manjo et Melong enregistrent le 

plus grand nombre de plants. On peut ainsi noter 500 700 plants pour Manjo, et 

732 526  plants pour l’arrondissement de Melong ; 

 On retrouve dans les localités de Dibombari, Mombo et Mbanga uniquement le cacao 

contrairement aux autres arrondissements où les deux spéculations y sont pratiquées 

à la fois.   

Mbanga et Mombo   bien qu’étant les plus grands bassins de production de cacao ont connus 

une faible adhésion   du fait de la situation sécuritaire qui prévaut dans la zone. 

 
On constate également que les superficies couvertes par le café s’amoindrissent au profit de 

cacao et cultures vivrières entre autres. 
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8.3 Superficie et densités des parcelles 

Le tableau IV présente les superficies, le nombre de plants et les densités par arrondissement. 

 

Tableau IV : superficies et les densités par arrondissement 

ARRONDISSEMENTS 

CAFE CACAO Cacao + café 

Superf 
(ha) 

Nbre de 
plants 

Densité 
(plts/ha

) 

Superf 
(ha) 

Nbre de 
plants 

Densité 
(plts/ha) 

Superf 

(ha) 

Nbre de plants Densité 

  

Baré-Bakem 691,16 344549 498 491,45 233326 474 0 0 0 0 

Dibombari 0 0 - 55,37 41454 748 0 0 0 0 

Fiko 0 0 - 34,94 23958 685 0 0 0 0 

Loum 87,57 28623 326 698,91 467741 669 0 0 0 0 

Manjo 707,37 494069 698 808,85 500700 619 0 0 0 0 

Mbanga  0 - 405,56 228466 563 0 0 0 0 

Melong 1179,69 863818 732 768,64 407034 529 1269,37 256066 325492 458 

Mombo 0 0 - 499,44 306431 613 0 0 0 - 

Njombé-Penja 6,95 3960 569 487,18 349171 716 0 0 0 - 

Nkongsamba 1er 26,02 10738 412 6,28 2666 424 72,78 10166 17076 374 

Nkongsamba 2e 39,62 24562 619 7,84 3586 457 107,86 34861 27121 574 

Nkongsamba 3 43,69 14560 333 8,09 4143 512 165,9 32911 41233 446 

Nlonako 255,13 182159 713 233,39 150441 644 342,63 89367 76028 482 

Total 3 037 1967038 647 4505,94 2 719 117 603 1958,59 423371 486950 464 
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Il ressort du tableau IV que : 

 Les parcelles de cacao sont présentent dans tous les 13 arrondissements du 

département du Moungo alors que celles de café ne se trouvent que dans les 

arrondissements de Baré-Bakem, Melong, Nlonako, Loum, Njombé-Penja, Manjo, 

Nkongsamba I, Nkongsamba II, et Nkongsamba III ; 

 La superficie totale des parcelles de café est de 3037 ha tandis que celle des parcelles 

de cacao est de 4 505 ha et, celles des parcelles contenant du café et du cacao est de 

1958,59 ha ; 

 Au regard du nombre de plants décomptés dans les différentes plantations et tenant 

compte d’une densité attendue de 1111 plants à l’hectare, les superficies réelles des 

plantations sont de 1770,51 ha de café pour 1967038 plants, 2447,45 ha de cacao 

pour 2 719 117 plants et 819,37 ha de plantation cacao + café pour 910 321 plants. 

Ces superficies représentent pour le café,  58,29% des superficies de café levées au 

GPS, pour le cacao 54,31% et pour les plantations associant le cacao et le café 

53,01% ; 

 Les densités moyennes des parcelles de cacao et de café sont respectivement de 603 

et 747 plants à l’hectare. Dans les parcelles ayant en association le cacao et le café, la 

densité moyenne du café est de 464 plants à l’ha.  

La figure 4 ci-dessous présente la distribution des vergers cacao et café en fonction du 

nombre de plants à l’hectare. 
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Figure 4 : répartition de vergers cacao et café en fonction des densités 

 

Selon la figure 4, le nombre de plants de caféiers et de cacaoyers n’excède pas 900 à l’hectare. 

Il est de 820 plants de cacaoyers en moyenne pour les jeunes plantations en culture pure 

dans la localité de Dibombari. La densité dans les cacaoyères de Mombo, Mbanga, Njombé 

Penja, Loum, Nlonako par contre varient entre 617 et 785 plants à l’hectare.  Pour ce qui du 

café, les densités varient entre 365 (Nkongsamba 3) et 802 (Melong) plants/ha. Ces densités 

sont nettement inférieures aux densités agronomiques recommandées qui sont 

généralement autour de 1111 plants à l’hectare.  

8.4 Distribution des plants de cacao et café en fonction de classes d’âge  

Tableau V : Répartition plants de cacao et café en fonction de classes d’âge 

CLASSE D’AGE CACAO  

(en nombre de 

plants) 

Pourcentage  

(%) 

CAFE  

(en nombre de 

plants) 

Pourcentage (%) 

0  à  3ans 632 038 18 418 931 16 

3  à  25 ans 737 377 21 366 564 14 

Plus de 25 ans 2 141 905 61 1 832 822 70 

TOTAL 3 511 320 100 2 618 317 100 

 

De l’analyse du tableau V, il découle que : 
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 Les plantations de cacaoyers de plus de 25 ans représentent 61% du verger, tandis 

que les caféiers de la même tranche d’âge représentent 70% ; 

 Prenant en compte la viabilité des plantations c’est-à-dire des plants de 0 à 25 ans 

(exclu), le cacao représente 1369 415 plants (632 038 plants de 0 à 3 ans d’âge + 

737 377 plants de 3 à 25 ans d’âge) soit une superficie de 1232,59 ha. Le café 

représente de 785 495 plants (418 931 plants de 0 à 3 ans + 366 564 plants de 3 à 25 

ans) soit 707,01 ha. L’ensemble du verger dans ce cas constitue une superficie totale 

de 1939,61 ha soit 20,41% des superficies levées ; 

 Si l’on tient compte uniquement des plants en âge de production c’est-à-dire des 

plants de 3 à 25 ans, le cacao représente 737 377 plants soit 663,7 ha et le café 

366 564 plants soit 329,94 ha. L’ensemble du verger en production représente ainsi 

une superficie totale de 993,64 ha soit 10,45% des superficies levées. 

La figure 5 présente la répartition en fonction de l’âge de verger. 

 

Figure 5 : Distribution des parcelles en fonction de l’âge des vergers 

8.5 Nombre de parcelles et superficies par type de plantation 

Le tableau VI donne le nombre de parcelles et les superficies correspondantes par type de 

plantation. Les plantations ici sont classés en fonction de leurs superficies. 
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Tableau VI : Nombre de parcelles et superficies par type de plantation 

Type de parcelles 

Superficie  Nombre de parcelles 

En ha En % En ha En % 

Inférieur à 1ha 1987,86437 20,92 4181 52 

1 à 3 ha 4642,05363 48,85 3187 39,63 

3 à 10 ha 2493,31511 26,23 642 7,98 

10 à 25 ha 318,172179 3,34 29 0,36 

plus de 25 ha 60,594718 0,63 1 0,01 

Total 9502 100 8042 100 

 

Il ressort du tableau VI que : 

 En termes de nombre de parcelles, les plantations de moins de 1 ha représentent 52% 

des parcelles soit 4181 parcelles. Cependant elles ne représentent que 20,92% des 

superficies soit 1987 ha environ ; 

 Les plantations de 1 à 3 ha représentent 39,6% des parcelles et 48,8% des 

superficies ; 

 Les plantations de 3 à 10 ha représentent 7,98% des parcelles et 26,23% des 

superficies ; 

 Les plantations de 10 à 25 ha représentent 0,36% des parcelles et 3,34% des 

superficies ; 

 Les plantations de plus de 25 ha représentent 0,01% des parcelles et 0,63% des 

superficies. 

La figure 6 suivante présente le nombre des parcelles et  les superficies en fonction 

des types de parcelle 
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Figure 6 : nombre des parcelles et superficies en fonction des types de parcelle 

8.6 REPARTITION DES PRODUCTEURS DU CACAO DE CAFE PAR AGE 

Le tableau VII donne la répartition des producteurs de cacao par âge. 
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Tableau VII : répartition des producteurs de cacao par âge 

ARRONDISSEMENTS 
CLASSE D’AGE (en année) 

Total 
20-29 30-39 40-49 50-59 60-69 70-79 80-89 90-99 

Baré-Bakem 0 62 101 104 65 17 5 
 

354 

Dibombari 
 

8 15 13 9 1 
 

1 47 

Fiko 0 11 36 14 14 2 
  

77 

Loum 0 61 156 112 63 19 4 
 

415 

Manjo 3 90 101 125 98 34 3 
 

454 

Mbanga 14 56 125 117 66 12 2 1 393 

Melong 15 272 277 287 251 57 13 4 1176 

Mombo 10 40 134 91 48 13 3 
 

339 

Njombe-Penja 2 49 141 75 67 8 2 
 

344 

Nkongsamba 1er 2 6 23 31 46 6 3 
 

117 

Nkongsamba 2e 0 12 37 58 47 12 4 
 

170 

Nkongsamba 3 6 12 42 64 80 17 6 
 

227 

Nlonako 23 55 85 86 83 31 7 
 

370 

Total 75 734 1273 1177 937 229 52 6 4483 

Il ressort du tableau VII que l’âge des producteurs du cacao varie entre 20 et 99 ans. Les 

producteurs les plus nombreux sont ceux dont l’âge varie entre 40 et 49 ans.  

Tableau VIII : répartition des producteurs de café par âge 

ARRONDISSEMENTS 
CLASSE D’AGE (en année) 

Total 
20-29 30-39 40-49 50-59 60-69 70-79 80-89 90-99 

Baré-Bakem 7 98 117 188 143 39 11 1 604 

Loum 0 8 16 13 11 3 
  

51 

Manjo 10 51 152 202 127 81 6 
 

629 

Melong 25 245 332 313 299 69 21 6 1310 

Njombé-Penja 0 
 

2 
     

2 

Nkongsamba 1er 
 

3 3 9 3 
   

18 

Nkongsamba 2e 0 
 

2 5 1 1 
  

9 

Nkongsamba 3 0 11 7 5 13 
   

36 

Nlonako 2 24 31 29 17 8 1 
 

112 

Total 44 440 662 764 614 201 39 7 2771 
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Selon le tableau VIII, on dénombre 764 producteurs dont l’âge varie entre 50 et 59 ans. C’est 

d’ailleurs la classe modale de cette distribution. 

De manière générale, on remarque un vieillissement de l’appareil de production de ces 

deux spéculations. On note en effet une forte concentration des producteurs âgés de 40 à 69 

ans.  

8.7 Répartition du nombre total de parcelles en fonction du mode 

d’appropriation 

Le mode d’appropriation de la parcelle définit la voie d’acquisition de la parcelle par 

l’exploitant. Le tableau IX indique le mode d’appropriation des parcelles qui ont fait l’objet 

de relevé de données. 

 

Tableau IX : Mode d’appropriation des parcelles 

Mode d’appropriation Effectifs Pourcentage(%) 

Créé par soi-même, 2231 27,75 

Héritage 3832 47,66 

Don 89 1,11 

Achat 1529 19,02 

Location 276 3,43 

Métayage 83 1,03 

Total 8040 100,00 

 

Le tableau IX montre que 47,66% des parcelles ont été acquises par héritage, 27,75% ont été 

créées par les producteurs enquêtés, 19,02% ont été achetées, 3,43% sont louées, 1,11% 

sont des dons et 1,03 sont exploités sous forme de métayage. En excluant l’héritage et le don, 

les autres modes d’appropriation des parcelles (créé par soi-même, achat, location et 

métayage) impliquent une plus grande volonté à s’investir dans les activités de production 

caféière et cacaoyère de la part de l’exploitant. Ceci concerne 51,23% des parcelles. Les 

parcelles acquises par location et par métayage représentent moins de 5% de l’ensemble des 
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parcelles et laisseraient penser que la pression pour l’acquisition des terres pour la 

production n’est pas intense contrairement aux considérations populaires. 

 

Figure 7 : répartition des parcelles de cafés et de cacao en fonction du mode d’appropriation 

 

8.8 Répartition du nombre total de parcelles en fonction du précédent cultural 

Le précédent cultural définit ici la culture qu’il y avait avant la culture de cacao et/ou de café 

observée sur la parcelle. Dans le cas où la culture observée pendant la collecte de données a 

été établie après abattage d’une forêt, il n y a pas de précédent cultural. Par ailleurs, une 

parcelle de cacao ne peut pas avoir pour précédent cultural le cacao et de même, une parcelle 

de café ne peut pas avoir pour précédent le café. Le tableau X présente la répartition des 

différentes parcelles en fonction du précédent cultural. 
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Tableau X : Répartition du nombre des parcelles en fonction du précédent cultural 

 Type de parcelles 
Pas de précédent 

cultural 
Culture du cacao Culture du café Autres cultures Total 

Cacao 470 - 737 693 1900 

Café 3077 0 - 1827 4904 

Cacao + café 1236 - - - 1236 

Total 4783 0 737 2520 8040 

 

Le tableau X illustre que sur 8040 parcelles sur lesquelles ont porté nos observations : 

 4783 parcelles tous types confondus n’ont pas de précédent cultural, 737 ont pour 

précédent le café et 2520 ont pour précédent d’autres cultures (cacao et café 

exclus). Ces autres cultures sont généralement les cultures vivrières et maraîchères; 

 Pour le cacao, 737 parcelles ont pour précédent cultural le café tandis que 693 s ont 

pour précédent d’autres cultures et 470 parcelles ont été établies après abattage 

d’une forêt ; 

 Pour le café, 3077 parcelles ont été établies après abattage d’une forêt et 1877 

parcelles établies en remplacement d’autres cultures.  

La figure 8 montre la distribution des parcelles en fonction du précédent cultural. 

 

Figure 8 : Distribution des parcelles en fonction du précédent cultural 

La figure 8 renseigne que les 737 parcelles de café auraient été détruites au profit du cacao.  

0

500

1000

1500

2000

2500

3000

3500

Pas de précédent cultural culture du café Autres cultures

cacao café cacao + café



Projet d’Appui à la Collecte des Données Statistiques dans le Moungo en Vue de l’élaboration d’une Base de Données dans les Filières Cacao 
et Café 

8.9 Répartition des acteurs caractérisés selon l’appartenance à une OP 

Tableau XI : Répartition des producteurs selon l’appartenance à une OP 

Arrondissements Nombre de 

producteurs 

Nbre de 

producteurs 

membre d’une OP 

% de producteurs 

membre d’une OP 

Baré-Bakem 1026 200 19,49 

Dibombari 51 9 17,65 

Fiko 69 16 23,19 

Loum 399 106 26,57 

Manjo 1016 181 17,81 

Mbanga 300 88 29,33 

Melong 2871 290 10,10 

Mombo 231 49 21,21 

Njombé-Penja 311 26 8,36 

Nkongsamba 1er 122 7 5,74 

Nkongsamba 2e 149 55 36,91 

Nkongsamba 3 230 36 15,65 

Nlonako 479 87 18,16 

total 7254 1150 15,85 

 

Le tableau XI présente la proportion des producteurs de cafés et de cacao qui sont membres 

d’une organisation paysanne. On note une faible structuration des producteurs de ces deux 

spéculations. Environ 16% seulement de producteurs enquêtés appartiennent à une OP. Il 

serait donc nécessaire de redynamiser et de renforcer les mouvements coopératifs à travers 

la mise sur pieds d’un cadre incitatif en la matière.   

Ces données peuvent être présentées sous forme de graphique suivant : 

Commenté [U1]: Analyser les chiffres, problème faible 
structuration des producteurs des filières concernées 
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Figure 9 : proportion des producteurs membre d’OP par arrondissement 

 

Selon la figure 9, l’arrondissement de Nkongsamba 2 présente le plus grand nombre de 

producteurs membre d’une organisation de Producteurs avec un pourcentage de 36,91. Suivi 

des arrondissements de Mbanga et de Loum avec 29,33 % et 26,57 % de producteurs 

recensés respectivement. 
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8.10 Carte des organisations de producteurs par arrondissement 

Tableau XII : Carte des organisations de producteurs par arrondissement 

Arrondissements 

Type d’OP 

total Association GIC Coopérative Union/Fédération 

des GIC 

Union/Fédération 

des Coopératives 

ONG Autre 

Bare-Bakem 10 131 50 5 1 0 0 197 

Dibombari 0 11 2 0 0 0 0 13 

Fiko 0 9 12 0 0 0 0 21 

Loum 0 51 96 1 0 0 0 148 

Manjo 11 157 46 2 1 0 7 224 

Mbanga 3 35 62 7 13 0 0 120 

Melong 16 209 214 10 19 3 0 471 

Mombo 0 41 32 0 9 0 0 82 

Nkongsamba 1er 1 2 4 0 0 0 0 7 

Njombe-Penja 0 15 19 0 0 0 0 34 

Nkongsamba 2e 2 41 26 3 0 0 0 72 

Nkongsamba 3 11 16 3 0 0 0 10 40 

Nlonako 1 63 41 0 0 0 0 105 

Total 55 781 607 28 43 3 17 1534 

 

Selon le tableau XII, on a dénombré 1534 OP dans le département du Moungo reparties en : 

55 associations, 781 GICs, 607 coopératives, 28 Unions de GICs, 43 Fédérations de 

coopératives, 3 ONG et 17 groupes de producteurs informels. Le graphique suivant illustre 

la répartition des OP par arrondissement en fonction de leurs types. Il est clairement 

constaté que l’arrondissement de Melong (471 organisations) se distingue par un grand 

nombre d’OP. Dans le registre de la Délégation Départementale du Moungo, seulement 160 

organisations se sont uniformisées à la loi OHADA. La plupart des organisations sont 

formalisées sur la base de la loi de 1992. 

Commenté [U2]: Ce chiffre doit être commenté au moment où le 

gouvernement prône les coopératives 
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Figure 4 : répartition des OP par arrondissement en fonction de leur type 

 

La figure 10 montre que les formes de regroupement dominantes sont les GIC et les 

coopératives dans tous les arrondissements. 

Le tableau XI signale 1150 producteurs membres d’OP pour un total de 1534 OP ce qui fait 

un ratio de moins d’un membre par OP. L’existence légale de toutes ces OP laisse supposer 

que les producteurs sont membres de plus d’une OP. Le faible ratio amène à supposer qu’il y 

aurait une multiplicité d’OP sur les papiers sans membres effectifs. Ceci amène également à 

s’interroger sur les motivations qui ont poussées à leur création.  

Un objectif assigné aux OP était de lutter contre les intermédiaires (coxeurs) abusifs et leur 

pouvoir de domination, mais aussi de promouvoir un certain nombre de valeurs 

fondamentales : la prise en charge personnelle et mutuelle, la démocratie, l'égalité, l'équité, 

la solidarité et de faire appliquer des règles de conduite fondées sur l'honnêteté, la 

transparence, la responsabilité sociale, une disposition à aimer et à aider son prochain. La 

création d’une OP devait partir du besoin de ses membres de trouver solution à ses 

problèmes. Est-ce cela qui a motivé la création de toutes ces OP? 

 

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

70%

80%

90%

100%

Association GIC

Coopérative Union/Fédération des GIC

Union/Fédération des Coopératives ONG

Autre



Projet d’Appui à la Collecte des Données Statistiques dans le Moungo en Vue de l’élaboration d’une Base de Données dans les Filières Cacao 
et Café 

8.11 Données sur les infrastructures dans le département du Moungo 

Au cours des descentes sur le terrain, un ensemble d’infrastructure a été identifié. Ces 

infrastructures sont présentées dans le tableau XIII qui suit. 

Tableau XIII : nombre des infrastructures en fonction de leur type 

 

type nombre 

pépinières 22 

magasins de stockage 46 

usines 22 

aires et unités de séchage 13 

champs semenciers 2 

 

Dans l’ensemble du département du Moungo, les infrastructures suivantes ont été 

répertoriées : 22 pépinières, 46 magasins de stockage, 22 usines, 13 aires et unités de 

séchages et, 2 champs semenciers. 

 Concernant les pépinières, leurs capacités de production ont été évaluées. 

Considérant que les plantations ne sont pas normalement couvertes telles qu’il a été vu plus 

haut (faibles densités), les quantités de plants nécessaires pour atteindre la densité 

agronomique attendue (1111 plants à l’ha) ont été déterminées. Le tableau XIV présente les 

besoins en plants et les capacités de production des pépinières par arrondissement. 
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Tableau XIV : Etat des besoins et capacité de production des plants par 

arrondissement 

 

arrondissement 

Nombre 

de 

pépinières 

Capacité 

totale 

(nombre 

de plants) 

besoins en plants Taux de 

satisfaction 

probable 

des besoins 

café cacao total 

Baré-Bakem 2 68000 423330 312675 736005 9,24 

Dibombari 0   0 20063 20063 0 

Fiko 2 16000 0 14861 14861 107,6 

Loum 7 260000 68668 308749 377417 68,88 

Manjo 0 10850 291820 397933 689753 1,57 

Mbanga 6 200000 0 222112 222112 90,04 

Melong 3 16000 446818 446926 893744 1,79 

Mombo 0   0 248447 248447 0 

Njombé-Penja 6 174000 3762 192086 195848 88,84 

Nkongsamba 1er 0   18171 4312 22483 0 

Nkongsamba 2e 1 500 19456 5125 24581 2,03 

Nkongsamba 3 1 2800 33980 4845 38825 7,21 

Nlonako 0   101291 108856 210147 0 

Total 28 548150 1407296 2286990 3694286 14,83 

 

Le tableau XIV montrent que dans l’optique d’une densification des plantations de café et de 

cacao, les besoins en plants sont de 1 407 296 plants pour le café et 2 286 990 plants pour le 

cacao soit un total de 3 694 286 plants. La capacité de production totale des pépinières du 

département est de 548 150 plants et permet seulement une couverture de 14,83% des 

besoins en plants . Si à la densification s’ajoutait le rajeunissement des plantations, et 

précisément de 2 141 905 plants de cacao et 1 832 822 plants de café tous âgés de plus de 

25 ans, les besoins en plants de cacao et café passeraient à  4 428 895 et à 3 240 118 plants. 

Dans ce cas, les pépinières du département ne couvriraient que 7,14% de ces besoins.   
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Figure 5 : Carte de la distribution spatiale du verger dans l’arrondissement de Melong 
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Figure 6 : Carte de la distribution spatiale des infrastructures /structures des conservations, de transformation et de production des semences 

dans l’arrondissement de Loum 
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Figure 7 : Carte de répartition spatiale par âges des producteurs 
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9. Difficultés rencontrées 

La réalisation du Projet d’Appui à la Collecte des Données Statistiques dans le Moungo en 

Vue de l’élaboration d’une Base de Données dans les Filières Cacao et Café a connu des 

difficultés qui ont plus ou moins rendu pénible sa réalisation.  La période de réalisation 

du projet comprise entre juin et octobre 2019 correspondait au temps de pluviométries 

élevées. Pendant cette période les routes ne sont pas en bons états, certaines plantations 

sont inaccessibles à cause des rivières inondées. Malgré la motivation des cadres, le 

nombre de GPS insuffisant n’a pas permis une harmonisation et une bonne planification 

des descentes. L’équipe du département responsable de la coordination a été obligée de 

se déployer dans tout le département pour assurer la récupération et la disposition des 

GPS auprès des chefs de poste. La diversité des GPS (plusieurs marques) nécessite une 

adaptation. Les cadres ayant été formés avec une marque unique. En plus, la précision sur 

la qualité des données peut varier d’une marque de GPS à une autre ce qui ne facilite 

d’ailleurs pas le traitement groupé des informations. L’insuffisance des fournitures et 

autres matériels de bureau pour la reprographie des documents a été une difficulté 

particulière étant donné qu’un grand nombre de fiche de collecte devait être utilisé. Le 

transport des équipes a été pénible, certaines zones n’étant pas accessibles par les motos, 

et même, le véhicule alloué par le FODECC présentait des pannes répétitives. La location 

des véhicules a consommé une part importante du carburant prévu.   
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10. Conclusion 

La Base de Données permet de mener une analyse objective afin d’identifier les capacités 

des acteurs dans un contexte économique, social, politique et environnemental de la 

filière cacao-cafés dans le département du Moungo. Cela est d’autant vrai que le modèle 

d’exploitation agricole dans le département avant 1990 s’appuyait essentiellement sur le 

cacao, le café et le palmier à huile. Les efforts d'ajustement qui ont pu être menés n’ont 

pas sorti les acteurs (en particulier les producteurs) de la crise, qui relevait à la fois de 

facteurs structurels et conjoncturels. Ainsi, les zones de production se sont retrouvées 

confrontées à plusieurs facteurs de blocage, notamment les questions relevant du foncier, 

l’inégalité dans les investissements effectués par les autorités, l’exode des populations 

vers les grandes villes (Douala), La capacité à mobiliser les capitaux, mais  surtout l’accès 

aux appuis de l’Etat en matière d’intrants et de formation. L’analyse des caractéristiques 

du verger cacaoyer et caféier a montré que la taille moyenne par producteur des 

exploitations est sensiblement de 1ha. Elle a diminué à cause des abandons et de la 

reconversion de certaines vieilles cacaoyères en plantations d’autres cultures (ananas, 

poivre, palmier à huile, etc.). La diminution de la taille des vergers pourrait également 

s’expliquer par le ralentissement, voire l’arrêt de la dynamique d’extension face à 

l’épuisement des réserves forestières du département. La majorité des vergers sont de 

petites exploitations familiales. Les plantations sont essentiellement installées sur des 

précédents « forêt » par semis direct à faible densité, en utilisant un matériel végétal « 

tout venant ». Ces caractéristiques du verger mettent en évidence une faible adoption par 

les producteurs du matériel végétal sélectionné (5 à 15 % selon les zones de production), 

de la densité de plantation et des autres recommandations de la recherche en matière de 

création d’une plantation. Ce niveau d’adoption serait lié à l’analphabétisme et au faible 

niveau de revenu des producteurs, ainsi qu’au manque d’informations. 

Les plantations dominantes (plus de 60 % des superficies) sont celles de la tranche d’âge 

de plus de 40 ans. Le verger du département est caractérisé par des plantations matures 

plus de 25 ans. La plupart sont dans une phase de vieillissement et nécessitent une 

régénération. 

 

S’agissant de la productivité des vergers, les données obtenus ont mis en évidence qu’elle 

est faible. Le rendement moyen est de 600kg/ha pour le cacao et 400kg/ha pour le café. 
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Celui est nettement inférieur à la production de 2 à 3 tonnes/ha par an observée en 

station de recherche. Il confirme la faible productivité des vergers de cacaoyers. Le 

matériel végétal « tout venant » qui est largement utilisé, la pratique du semis direct pour 

le cacaoyer ne permettant pas de respecter la densité de plantation recommandée et, 

enfin, l’insuffisance des entretiens (désherbage, traitements insecticides) serait les 

principaux facteurs qui expliquent la faible productivité. Tout le verger café est en 

association avec le maïs, les cultures vivrières (macabo, manioc, bananier plantain, patate 

etc.), les arbres fruitiers, le palmier à huile, etc. Les mêmes types d’association (verger 

café) sont retrouvées dans le verger cacao uniquement dans les arrondissements ou le 

café est coupé pour être remplacé par le cacao. Dans les arrondissements de tradition 

cacaoyère, les vergers sont en majorité en association aux bananiers plantains, colatiers 

et arbres fruitiers   
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